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Auch wer viel liest,
kanndummbleiben.
Es kommt halt drauf
an, wasgelesen wird.
Eine weitläufige und
gängige Erkenntnis-
mag man meinen.
EineStudie über
die Lesegewohnheiten
derLuxemburgerInnen
ignorierte diesen
Aspekt einfach.
Undanderes mehr...
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INTEGRATION

Avec desdécennies
deretard surle

développement de
l'i mmigration,

le Luxembourg pense
àsedoter d'uneréelle
politique d'accueil.

Maisdanslerapport qui
servira de baseau

débat d'orientationsur
l'i mmigration, lesjalons

sont mal posés.

Un secrétariat d'Etat,
c'est une des propositions
centrales contenues dansle
rapport qui vient d'être fi-
nalisé par la commission
parlementaire spéciale "i m-
migration" - et qui doit
servir de base au débat
d'orientation annoncé pour
la mi-février. L'idée n'est
pas nouvelle: en 1974 déjà,
le Luxembourg s'était doté
de son premier secrétariat
à la solidarité sociale - en-
tendez à l'i mmigration. Dix
ans après les premiers ac-
cords de main d' œuvre,
lesresponsables politiques
se rendaient à l'évidence
que l'i mportation de main
d'oeuvre bon marché n'est
pas sans prix. Le fait que
l'intégration sociale ne se
fait pastoute seulefrappait
un pays qui avait tout si m-
plementignoré, pendantles
décennies de l'i mmigration
italienne, sa responsabilité
politique d'organiser un ac-
cueil. Un quart de siècle
après la coalition socio-
libérale, le Luxembourg
atteint une part de rési-
dent-e-s i mmigré-e-s de 38
pour cent - un record dans

l' Union- sans avoir valable-
ment développéle concept
d'unencadrement politique
del'i mmigration.
En soi, la proposition de

reprendrel'idée d'un secré-
tariat d'Etat est déjà une
bonne chose, même si la
conclusionesttiréetardive-
ment et defaçon hésitante.
Cependant, enregardant de
prèsletexte soutenu parla
majorité de la commission,
ons'aperçoit que ce nouvel
organeserait créé dans une
approche toujours aussi
défensive. Le rapport part
dela prémisse quelesfron-
taliers et les personnes
résidentes venant de pays
membres de l' Union (qui
fournissent ensemble la
part de lion des personnes
non luxembourgeoises pré-
sentes surleterritoire) soit
"échappent àtout effort po-
litique visant l'intégration"
soit "des mesures contraig-
nantes ne sont pas possi-
bles àleur égard". Enoutre,
"l'i mmigration politique-
ment encadrée doit être li-
mitée" alors que le Luxem-
bourg serait déjà confronté
au flux incontrôlable des

frontaliers et del'i mmigrati-
onintra-européenne. Au vu
del'élargissement prochain
de l' Union, la commission
conseille de s'allier aux
pays-membres qui vont blo-
querleur marché detravail
aux ressortissant-e-s des
pays adhérents pendantles
premières années.
Même tonalité en ce qui

concerne la politique d'ac-
cueil. On propose de distri-
buer un livret d'accueil
auxpri mo-arrivants (quelle
révolution!), mais on sug-
gèreégalement d'"examiner
la possibilité d'obliger les
i mmigrantstravailleurs non
communautaires de suivre
uncours avant decommen-
cer leur emploi, afin qu'ils
acquièrent des notions
de la langue luxembour-
geoise". En matière d'accès
à la nationalité luxembour-
geoise, "l'étranger doit
suivre un cours sur le
Luxembourg, sur salangue
et sa culture". Voilà que la
politique d'accueil rede-
vient une contrainte. Bien
sûr, des courslinguistiques
et de culture générale sont
une bonne chose: mais ce

n'est pas en en faisant une
chicane qu'on réussira
l'intégration. D'ailleurs, le
problème est mal posé: si
l'Etat et les entreprises
pourraient se mettre d'ac-
cord pour développer un
concept decongé d'intégra-
tion, les cours delangueau-
raient encore plus de
succès qu'ils ne l'ont déjà.
Et le manque d'enseignant-
e-s deviendrait encore plus
évident.
C'est dire si les partis de

la majorité on mal compris
le concept d'une politique
d'accueil et d'intégration
telle qu'elle se pratique au
Canada ou dans certains
pays européens depuis des
années. Car pour réussir
une politique d'accueil, les
mesures coercitives nesont
pas vrai ment de mise. Faire
valoir la nécessité del'inté-
gration, c'est une question
de persuasionet d'ouvertu-
re d'esprit.

Uncommentaire de
Renée Wagener
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6/2-15/2/2004
(fil m/theatre/concert/events)

LuxemburgimLesefieber

Preis: 1,49 €

Freiheit mit Grenzen
Gl ei ch vi er Gesetz-
entwürfe hat Bil dungs-
mi ni steri n Anne
Brasseur kurz vor
den Wahl en vorgel egt.
Ei nes davon verspri cht
den Lyzeen mehr
Autonomi e.
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Kritikvon außen
Drah' di net um, der
Menschenrechts-
kommi ssar geht um:
Bei ei ner Sti ppvi site i n
Luxemburg entdeckt
Gil-Robl es vi el e Mängel
bei m Jugendstrafvollzug
und i n der Asyl politi k.
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Glück des Odysseus
Das Werk von Eduardo
Arroyo i st vom Exil und
vom Kampf gegen Franco
geprägt. Al s politi scher
Künstl er si eht si ch der
spani sche Mal er trotz-
dem ni cht.
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UnIrakien
nousparle
Sel on Muhsi n Al-Ramli,
dans ce monde où règne
l a l oi du pl us fort, toute
personne croyant à des
pri nci pes nobl es peut
s'i dentifi er à Don
Qui chotte. Rencontre.
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